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La??A0ternelle jeunesse de Visaginas
Description

Improbable vision da??une ville nouvelle implantA©e aux confins Nord-Est de Lituanie, dans
un paysage ondulA© de forA2ts et constellA© de centaines de lacs. Improbable devenir aussi
pour cette ville, liA©@e depuis son origine A la centrale nuclA©aire da??Ignalina, dont la
fermeture est programmA®e. Entre incertitude et espoirs de renouveau, 1a??ex-ville nouvelle
retient son souffle.

1971: Le pouvoir soviAGtique est A la recherche da??un site pour
construire la centrale nuclA®aire la plus puissante jamais rA©alisA©e.
Au bout da??un an, dAGcision est prise de 14??AGtablir prA’s du lac
Druksiai, au nord-est de la Lituanie. La??emplacement de la future ville
est choisi A proximitA© du lac Visaginas, non loin de la ligne de
chemin de fer Vilnius-Leningrad. En septembre 1974, les plans
da??une ville nouvelle devant hA®berger les employA©s de la centrale
sont arrA2tA©s et approuvA©s et les travaux commencent en 1975. Le
projet comprend trois pA’les: la centrale, la ville nouvelle et la base industrielle. Autour de
la??AOnorme site de construction stationnent quelques unitA©s militaires, les A«bataillons de
constructeursA» car, comme dans le cas de SillamAre en Estonie, des conscrits sont employA©s en
renfort de main-da??A?uvre. Deux rA@acteurs de type RBMK da??une puissance installA©e de 1.500
MA®©gawatts chacun sont mis en service en 1983 et 1987. Le projet initial, abandonnA® par la suite,
comprenait quatre rA®©acteurs. En septembre 1977 la??implantation nouvelle, situA©e A six
kilomA'tres de la centrale nuclA©aire, reA8oit le statut de ville et est nommA®©e Snieckus, da??aprA’s
la??ancien secrAGtaire du ComitA© central du PC lituanien. En 1992 le nom de Visaginas est
rAGtabli, sur une suggestion du Conseil de district da??Ignalina.

;". - m
Le plan-masse de Visaginas AOwww.iae.lt

La conception de la ville nouvelle de Visaginas fait appel A ce que la??urbanisme conAS8oit alors
comme un plan raisonnA©: A 1a??intACrieur da??une ceinture routiA're, la??espace urbain est
morcelA© en unitA©s de vie. Ce concept da??unitA© de proximitA©®, ou micro-raA on, a AGtA®© retenu
par les planificateurs comme fil conducteur, A Visaginas comme dans toute I'Union soviAGtique. Cette
unitA© urbaine de base consiste en un ensemble de logements, d’A©quipements socioculturels et de
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commerces de proximitA© qui, gA©nACralement, atteignent un niveau satisfaisant. Autre constante de
la planification urbaine soviAGtique, I'esplanade destinA©e aux parades et aux dAGfilA©s forme un
imposant mail piAG©tonnier, qui offre en perspective 1a??hA’tel de ville (au niveau de 1a??alvA©ole
mA®©diane, conjuguant donc monumentalitA© et centralitA©). Le parti pris des architectes recrutA©s
A Vilnius, Kaunas, Klaipeda et Obninsk est toujours perceptible A 1a??heure actuelle: des espaces
arborA©s, vestiges de cette rA©gion boisA©e, sont prA©sents entre les unitA®©s de rA©sidence et ont
parfois inflA©chi la dA©cision da??implantation des constructions, rompant avec la rigiditA© du plan-
masse. Au-delA de ces AGIA©ments, la prioritA© donnA©e A Visaginas aux circulations piA©tonnes
(la voirie est refoulA©e en pACriphA©rie des unitA©s de base) ainsi que le soin apportA© aux
espaces publics, en particulier au mobilier urbain, renvoient la??image da??un univers urbain
A®tonnamment serein. La cohA©rence du plan da??ensemble, la nature toute proche ainsi que le
degrA© de conservation -la ville nd??a que trente ans- en font un lieu de vie apprA©ciA© par ses
habitants.

La??espace interne da??un micro-ra

Visaginas na??est toutefois pas A |a??abri des contradictions: si ses rues portent dA©sormais des
noms lituaniens, 67,4% de ses habitants sont russophones (52,4% de Russes, 9,7% de BiAClorusses,
5,3% da??Ukrainiens) et 8,6% appartiennent A la minoritA© polonaise.

La??origine de ce peuplement est simple A expliquer: 1a??annonce de la construction da??une
centrale nuclA©aire par les autoritA©s soviAGtiques, amplifiA©e par le fait qua??elle serait la plus
puissante au monde, a attirA© les travailleurs da??autres RSS en Lituanie. Il allait de soi que les
migrants A©taient accueillis et qua??il serait pourvu A leurs besoins. La plupart da??entre eux ne
connaissait pas du tout la Lituanie, sa langue et sa culture. Entre 1979 et 1989, 25.300 migrants se
sont installA©s A Snieckus-Visaginas, la balance migratoire est restA©e positive jusqua??en 1987:
cette annA©e-IA encore, 3.567 arrivA©es et 1.588 dAG©parts ont AGtA© enregistrACs. Par
consA©quent A la fin des annA©es quatre-vingt, 90% des habitants AGtaient originaires de
la??extACrieur de la Lituanie, les 10% restants provenant des migrations intA©rieures. A? partir de
1991, la ville a connu des mouvements de dA©part importants. La population a baissA© de 10% entre
1991 et 1993. Dans le mA2me temps, la proportion de Lituaniens sa??est IA©gA‘rement et
progressivement renforcA©e, A la fois parmi les employA©s de la centrale (de 5,9% en 1995 A 8,7%
en 1999) et dans la ville (5,8% en 1979, 15% en 2005).

Les habitants de Visaginas, tout comme les membres des minoritA©s nationales vivant en Lituanie,
ont pu obtenir la citoyennetA®© lituanienne aprA’s 1a??indA©pendance du pays. Le problA"'me posA©
par une ville comme Visaginas, que la??on retrouve aussi dans les espaces de forte concentration
russophone du Nord-Est estonien, est Ia??absence de contacts entre russophones et Lituaniens, donc
de pratique quotidienne de la langue. Depuis 1998 un journal local paraA®t A Visaginas en lituanien,
Visagino Laikrastis, des cours de lituanien sont proposA©s par la municipalitA©, diffusA©s sur les
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chaA®nes locales de radio et de tACIAOvision, mais les russophones font massivement usage des
mA®dias russes.

La??AGnergie constitue le principal secteur industriel et la source essentielle de revenus de Visaginas,
qui compte 29.500 habitants. La Lituanie vend son surplus da??A®nergie A ses voisins baltes ainsi
qua??A la BiAGlorussie et A Kaliningrad. Au niveau intACrieur, 80% de |a??A®lectricitA©
consommA®©e en Lituanie AGtaient produits par la centrale nuclA©aire da??Ignalina en 2000. La
Lettonie dA©pend A©galement pour une partie de ses besoins de la centrale lituanienne. En raison de
cette spA@cialisation industrielle ACtroite, accompagnA©e seulement da??une diversification modeste
dans le textile et la??industrie du meuble ainsi que da??un rA©seau naissant de PME,
la??A©conomie locale dA©pend des perspectives da??avenir de la centrale. En 1992 le
gouvernement lituanien sa??est engagA© A fermer progressivement la centrale nuclA©aire selon un
calendrier qui prA©voyait la mise hors service du premier rA@acteur dA©but 2005 et du second fin
2009. La??Union europA©enne en a fait une condition prA©alable A la??ouverture des
nA©gociations da??adhAG©sion avec la Lituanie. Le Seimas (Parlement lituanien) a votA© le 28 juin
2007 la reconduction du nuclA®©aire civil en Lituanie. La construction da??une nouvelle centrale
nuclA©aire A 1a??horizon 2015 sera mise en A?uvre par un consortium rA@unissant les trois A?tats
baltes et la Pologne. Si les modalitA©s du montage technique et financier restent A dAcfinir, le site
da??Ignalina est da??emblA©e retenu en raison de ses capacitA©s da??accueil, des infrastructures et
de la main-da??A?uvre dAGjA disponibles. Pour 1a??A©conomie locale, 1a??AGchA©ance de 2010
plane cependant comme une menace, non seulement pour les 1.300 personnes qui seront alors
licenciA©es par la centrale (qui comptait 5.100 employA©s en 2000, soit 38% de la population active
locale) mais aussi pour les emplois induits et 1a??activitA© industrielle implantA©e A Visaginas, en
gA©nAcral des entreprises hautement consommatrices da??ACnergie.

La population de Visaginas est affectA©e par cette situation. Parmi les AGIA ves qui finissent leurs
Aotudes secondaires dans les A©coles russes (sur sept AGtablissements scolaires A Visaginas, cing
sont russes et deux lituaniens), ceux qui dA©cident de ne pas passer la??examen de lituanien
affichent clairement leur dA©cision de ne pas poursuivre leurs AGtudes supA®©rieures en Lituanie mais
plutA't en Russie ou en Ukraine. La natalitA© sa??est maintenue A un haut niveau jusqua??A 1988
A Visaginas a??ca??est la ville la plus jeune du pays, caractA©risA©e aussi par un niveau de
formation AGlevA©a??, ce qui signifie que Ia??arrAdt de la centrale coA ncidera avec 1a??entrA©e sur
le marchA© du travail da??une gA©nACration assez AGtoffACe.

La fermeture programmA©e des rA®©acteurs induit une insA©curitA© contradictoire car, au lieu
da??A2tre rassurA©e par la diminution du risque nuclA®©aire, la population se sent menacA©e dans
son devenir A@conomique La centrale est A ce point prA©sente dans les esprits que le potentiel
touristique rA©gional, Iongtemps niA© alors qua??il pourrait constituer une rAG©serve da??activitA©
alternative dans les annA©es A venir, commence seulement A se dA©velopper. Visaginas
sa??inquiAte, et peine A porter son regard au-delA de 2010.

* Claire AUTIN est gA©ographe-urbaniste
* Source photo nA°1 : Site internet de la Ville de Visaginas a?? www.visaginas.|t
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